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Mesdames, Messieurs,

La France, Paris, la Seine-Saint-Denis, ont été touchées en plein cœur, il y a
trois  jours,  par  d’ignobles  et  lâches  attentats.  Par  de  véritables  actes  de
guerre.

Les victimes, très nombreuses, n’aspiraient pas à autre chose que de vivre,
tout simplement, pleinement, dans la joie et l’insouciance. Et je souhaite, au
nom du Département, rendre hommage à ces victimes qui ont été fauchées,
sans distinction aucune, par les balles des kalachnikovs. Toutes nos pensées
vont à leurs familles et à leurs proches, Toutes nos pensées vont également à
tous les blessés qui luttent encore aujourd’hui pour la vie. Certains d’entre eux
étaient des habitants de Seine-Saint-Denis.

Je souhaite de même rendre hommage aux forces d’intervention  - GIGN,
RAID, police…- qui ont su, avec professionnalisme et sang-froid, agir face à la
barbarie  ainsi  qu’aux forces  de  secours -  les  pompiers,  les  infirmiers,
médecins…- mobilisés jours et nuits pour porter assistance aux victimes et à
leurs familles. 

Enfin, il me tient à cœur de saluer la mobilisation des citoyens : en France
comme à l’international, dans les rues et aussi sur les réseaux sociaux, nous
avons pu observer des manifestations de soutiens, des initiatives fraternelles
telles que des propositions d’accueil, de dons du sang, même aux moment les
plus éprouvants. 

Ces attaques visent  la  France en raison des valeurs  qu’elle  incarne :
Liberté,  Égalité,  Fraternité.  Permettez-moi  d’y  ajouter  la  laïcité.  Des
personnes –souvent jeunes-, des lieux de loisirs et de divertissements, des
manifestations  culturelles  et  sportives  ont  été  ciblés  parce  qu’ils
contreviennent aux intérêts et aux projets des groupes terroristes et de leur
idéologie fascisante. Mais la France ne se laissera pas faire. La France ne se
laissera pas dicter sa façon de vivre.

Aujourd’hui comme hier, nous devons combattre avec détermination et sang-
froid. Nous devons nous rassembler et ne pas céder face à la menace, ne pas
succomber aux appels à la haine, aux amalgames. Quelle plus belle réponse
à  l’obscurantisme,  au  fanatisme,  que  d’être  ensemble  par-delà  nos
différences, par-delà nos conditions et de se sentir libres et unis, dans la joie
comme dans la douleur pour défendre nos valeurs.

Vive la République ! Vive la France ! Vive Paris ! Vive la Seine-Saint-Denis !


